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Indre - théâtre 

11/10/2009 
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Argenton-sur-Creuse – théâtre 

24/11/2010
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Spectacle 

24/11/2010 
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Indre - théâtre 

Une vie de femme solitaire 

15/02/2011 
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Indre - théâtre 

08/03/2011 
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Issoudun 

« Une femme seule » au lycée 

17/03/2011 
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L’Echo du Boischaut Nord – Luçay-le-Mâle 

Sois sage, Ô ma douleur 

Samedi dernier à La Grange aux Blas-Blas, la Cie des Voyageurs Éphémères présentait sa dernière création, 

« Mes larmes », une performance d’Anne-Elisabeth Prin 

07/09/2011 
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Loir-et-Cher - théâtre 

Les violences mises en scène  

29/11/2012  

 

« Une femme seule », un classique du théâtre.  

La semaine contre les violences envers les femmes s'est clôturée lundi soir, espace Jorge-Semprun, par la 

représentation théâtrale d'Une femme seule.  

Ce texte tiré de Récits de femmes et autres histoires, de Dario Fo et Franca Rame, prix Nobel de littérature en 

1997, était mis en scène et interprété par la comédienne Anne-Élisabeth Prin, de la compagnie des 

« Voyageurs éphémères ». 

 

La soirée présentée par Juliette Macquet, chargée de mission départementale aux droits des femmes et à 

l'égalité, et Monique Derue, présidente du centre d'information sur les droits des femmes et des familles 

(CIDFF), s'est poursuivie par un débat entre la salle et les divers intervenants. 

A noter qu'une représentation de cette pièce est à nouveau prévue le 6 décembre pour les internes du lycée 

Camille-Claudel. 

Cor. NR : M. C  
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Indre - Valençay 

Les collégiens et la condition féminine  

10/12/2012  

 

Les collégiens ont échangé avec les animatrices.  

Pour un collège rural, l'ouverture culturelle est couramment associée à une sortie dans une grande ville. Tout 

à l'inverse, les collégiens de Valençay et d'Écueillé ont eu la chance d'assister à une représentation théâtrale 

dans une vraie salle de spectacle, en pleine campagne, à La Grange aux Blas-Blas, à Luçay-le-Mâle. Seule sur 

scène pendant une heure et dix minutes, la comédienne Anne-Élisabeth Prin leur a présenté Une femme 

seule, de Dario Fo et Franca Ramé. Dans l'Italie des années 1950, une femme parle à travers la fenêtre à sa 

nouvelle voisine d'en face, dévoilant ainsi au fur et à mesure le calvaire qu'elle vit. Séquestrée par son mari, 

confinée avec son beau-frère obsédé sexuel, Interrogée par les élèves à l'issue de la représentation, la 

comédienne a d'abord expliqué sa démarche d'appropriation du rôle et donné des pistes de compréhension 

pour certaines scènes. Ensuite, des représentantes du Planning familial, du Centre d'information sur les 

droits des femmes et des familles ainsi que Savina Alvarez, déléguée départementale aux droits de la femme 

et à l'égalité, ont placé la pièce dans le contexte actuel. Cette dernière a également fait le lien avec la date du 

25 novembre, décrétée Journée internationale pour l'élimination de la violence à l'égard des femmes. 

Les enseignants et les deux principaux, Marie-Christine Tournier, pour le collège d'Écueillé, et Hartmuth 

Barché, pour le collège de Valençay, qui ont assisté au spectacle, ont exprimé leur satisfaction vis-à-vis de 

cette rencontre, tout comme Elsa Bon-Mahé, assistante d'éducation au collège de Valençay, qui en est à 

l'origine. 
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Luçay-le-Mâle  

13/12/2012 
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Indre – Théâtre 

Femmes solidaires  

22/03/2014  

 

Le comité Femmes solidaires organise une soirée théâtre dans le cadre de la Journée internationale de la 

Femme, mardi 25 mars, à 20 h 30, salle Maurice-Sand. La pièce, Une Femme seule, sera interprétée par la 

Compagnie des voyageurs éphémères, avec un texte de Dario Fo et Franca Rame, et Anne-Elisabeth Prin dans 

le rôle principal, avant un débat en présence de l'artiste. La comédienne s'est emparée du texte en 2009 et 

n'a cessé de le défendre lors d'interventions dans les établissements scolaires ou dans le cadre de 

représentations militantes. Ce spectacle sera présenté aux classes de 3e du collège George-Sand et aux élèves 

de terminale du lycée George-Sand, mardi 25 et mercredi 26 mars. 
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Mardi 25 mars, au Théâtre Maurice Sand, Anne-Elisabeth Prin, comédienne-metteure en scène, a captivé les 

élèves de Terminale venus assister, dans le cadre de leur cours de philosophie, à la représentation d’une 

pièce de Dario Fo et Franca Rame, "Une Femme seule". 

Après le spectacle, drôle, émouvant, perturbant, qui fait vaciller les repères et les représentations, les 

lycéens ont eu un échange riche avec Anne-Elisabeth Prin sur le thème des violences faites aux femmes. 

 

26/03/2014  

 

Lors de la discussion avec les lycéens en présence d’Anne-Elisabeth Prin et de militantes du centre 

d’information aux droits des femmes et à la famille et du planning familial 

 Photo et légende : DB 

 

Cette séance était proposée dans le cadre d’un partenariat avec la Délégation Régionale aux Droits des 

Femmes. Des représentantes du Centre d’information aux droits des Femmes et du Planning familial ont 

apporté un éclairage intéressant sur les difficultés de parole des victimes.  

Trois mélodramatiques fois pour toutes 

 

Les conditions d’une célébration à la fois digne et retentissante de la journée de la femme n’étant pas 

réunies par le comité local des "Femmes Solidaires" à la date du 8 mars, celles des 25 et 26 mars ont été 

choisies pour une triple représentation théâtrale dans la salle Maurice Sand. 
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Œuvre de Dario Fo et Franca Rame, qui ont imprimé leur atavisme italien pour la tragicomédie, la pièce "Une 

femme seule" a été interprétée en un superbe soliloque par Anne-Elisabeth Prin, que l’on sait originaire du 

pays de La Châtre - de Fougerolles exactement. 

 

Le 25 mars pour des lycéens l’après-midi, puis pour le grand public le soir, et le 26 mars pour des collégiens, 

l’estrade a été transformée par la grâce de l’imagination et surtout par le talent de la jeune comédienne en 

un lieu intime, clos de toutes parts, que ne pénètre plus la lumière de l’amour, où s’étouffent les ultimes 

désirs de liberté quand sourdent les douleurs. Celles d’une femme en proie à une terrible angoisse, au rejet 

de tout sentiment de confiance envers qui que ce soit, capable de susciter en elle reniement de soi, délires 

de la persécution et encore quelques saines réactions mais sans conviction ni lendemains. Un quotidien 

violent vécu par bribes ou par pans entiers et mortels par des générations de femmes. Que des lois, 

cependant divergentes et fluctuantes selon les nations, ne font que tempérer, trop lentement. 

Article de Denis Bonnet   
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Le PORTRAIT DU TERROIR paru dans L'Écho du Berry du 30 avril 2014  

Anne-Elisabeth Prin : Comédienne engagée 

30/04/2014  

 

Anne-Elisabeth Prin, dans la Grange aux Blas-Blas, la salle de 

spectacles qu'elle a aménagée dans une ferme à Luçay-le-Mâle, 

dans le nord du département de l'Indre.  
 

Cette comédienne de théâtre, qui a grandi à La Châtre, met son talent au service de textes dénonçant des 

problématiques touchant les femmes et la condition féminine. 

 

En 6e déjà, quand il fallait que j'indique le métier que je voulais faire, je mettais comédienne, se souvient 

Anne-Elisabeth Prin. Une idée dont elle n'a jamais déviée et qu'elle a concrétisée pour le plus grand plaisir du 

public qui l'applaudit aujourd'hui sur scène.  

Cette vocation précoce, Anne-Elisabeth, aujourd'hui âgée de  

40 ans, la doit notamment à sa mère, Jocelyne Prin, artiste-peintre amateur : « Tous les mercredis, elle nous 

emmenait à  

la bibliothèque à La Châtre, on choisissait des livres, on écoutait des contes et après, une fois rentrés à la 

maison, on se déguisait. C'est comme ça que j'ai appris à ressentir les choses et à les exprimer », raconte 

Anne-Elisabeth, qui a grandi à La Châtre, où elle a suivi sa scolarité jusqu'au lycée.  

Elle a à peine 12 ans, en 1985, quand elle rejoint la troupe du Manteau d'Arlequin, à Cluis, pour interpréter le 

spectacle Jacquou le Croquant. « Après cela, je n'ai plus arrêté ! J'aime jouer, on est quelqu'un d'autre, des 

personnages très éloignés de nous et en même temps pas toujours tant que cela... Il faut les construire, les 

investir ».  

 

Projectionniste à Paris 

En 1992, ne s'épanouissant pas vraiment au lycée, elle décide de passer l'audition pour entrer au 

conservatoire de théâtre de Limoges. « Mes parents ne m'ont jamais dit qu'être comédienne, ce n'est pas un 

métier, ils m'ont toujours aidée », précise-t-elle. Sa prestation est si convaincante qu'Anne-Elisabeth intègre  



18 |  P a g e
 

 

 

d'emblée le second cycle. Parallèlement, elle suit également une formation de projectionniste.  

C'est d'ailleurs en tant que projectionniste, pour officier dans un centre culturel puis dans un cinéma Art et 

essai, qu'elle 'monte” à Paris. Elle continue de faire partie de troupes amateurs mais ne franchit pas le cap 

professionnel : « C'est une question de maturité.  J'étais aussi plutôt dans l'alternatif », confie-t-elle 

également. Ce cap, c'est finalement dans l'apaisement de son Berry natal qu'elle va le franchir. De retour en 

Boischaut-Sud, elle s'installe à La Châtre et reprend les cours au conservatoire de Limoges. Elle joue avec la 

Compagnie du Loup Garou la pièce Qui a peur de Virginia Woolf ? et « après, tout est allé très vite. J'ai 

travaillé avec d'autres compagnies, j'ai réalisé des projets personnels », indique Anne-Elisabeth, qui a été en 

2004 à l'origine de la Bolita Compagnie. Un collectif d'artistes avec lequel elle a monté Le sas, d'après le livre 

éponyme de Michel Azama, relatant le quotidien de femmes en milieu carcéral, d'après les récits de vie de 

douze détenues de la prison de Rennes.  

Un texte d'une grande intensité, sur un sujet social autour des femmes, à l'image de ceux qu'Anne-Elisabeth 

Prin aime défendre sur scène.  « Les textes que je choisis sont des coups de coeur. En général, ils dénoncent 

des problématiques qui touchent les femmes et la condition féminine. Ce sont des textes qui me font me 

poser des questions et qui, fatalement, vont amener le public à une réflexion sur ces sujets. J'ai aussi envie 

de défendre le théâtre contemporain », explique la comédienne.  

Les pièces qu'elle a montées et interprétées depuis la création de la Compagnie des voyageurs éphémères, 

en 2010, sont fidèles à ce credo : depuis Mes larmes, d'Isabelle Rossignol, qui raconte l'histoire d'une 

séparation et ses traumatismes, à Sodome, ma douce, de Laurent Gaudé, sur les discriminations raciales, 

ethniques, religieuses, en passant par Une femme seule, de Dario Fo et Franca Rame, sur les violences faites 

aux femmes.  

 

Théâtre et actions de sensibilisation 

Souvent seule sur scène dans des décors épurés pour interpréter ces femmes meurtries, la comédienne les 

habite de son énergie et son talent. Elle travaille aussi avec des chargés de mission du droit des femmes pour 

que ses spectacles soient autant d'actions de sensibilisation. Une femme seule a par exemple fait l'objet de 

nombreuses séances pour les collégiens et lycéens, notamment à La Châtre au mois de mars.  

Anne-Elisabeth Prin est aujourd'hui installée à Luçay-le-Mâle, dans le nord de l'Indre, où est basée la 

Compagnie des voyageurs éphémères à laquelle collabore également son frère Alexandre,  régisseur lumière. 

Elle y a aussi créé La Grange aux Blas-Blas, une salle  de spectacles de quarante-neuf places aménagée dans 

un corps de ferme. Une manière de rapprocher le théâtre du public en milieu rural. Un rapprochement 

qu'elle pratique aussi auprès de publics qui vivent souvent à l'écart de la culture : avec le théâtre du 

Lamparo, elle est par exemple intervenue à la centrale de Saint-Maur et enseigne le théâtre à des personnes 

handicapées à Valençay.  

Elle n'en revient pas moins régulièrement en Boischaut-Sud, où elle est une habituée du théâtre Maurice-

Sand, à La Châtre. « Quand j'y vais, j'ai l'impression d'être à la maison », confie-t-elle. 

Des voyages éphémères mais à la saveur durable pour le public qui l'a vue sur les planches.   

 

Article de Nicolas Barraud 
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INDRE - Argenton-sur-Creuse - Éducation  

Théâtre pédagogique pour les collégiens  

27/04/2015 

 

Les 

collégiens se sont rendus à L'Avant-Scène, pour voir « Sodome, ma douce », par la Compagnie des voyageurs 

éphémères. - dr  

La semaine dernière, la Compagnie des Voyageurs éphémères a présenté une pièce de Laurent Godet, 

Sodome, ma douce, aux élèves de troisième du collège Rollinat. 

Cette pièce a fait l'objet d'une résidence, en partenariat avec la Ville, la Ligue des droits de l'homme et le 

collège Rollinat. Elle a été accueillie, durant une semaine, à L'Avant-scène, et parle de la violence faite aux 

femmes. 

« La préparation de ce spectacle présenté aujourd'hui aux élèves, est l'aboutissement de cette résidence. De 

leur côté, élèves et professeurs ont fait un travail important en amont », a souligné Anne-Élisabeth Prin, 

comédienne professionnelle originaire de La Châtre, ravie de l'intérêt porté par les élèves pour le spectacle 

et le travail qui a suivi. 

« Cette mise en scène d'Anne-Elisabeth Prin met en avant l'image des femmes ; des femmes et la guerre et la 

discrimination, sujet dont les élèves ont parlé après l'avoir travaillé au sein de leur établissement scolaire », a 

conclu Christiane Véron, présidente départementale de la Ligue des droits de l'homme à Châteauroux. 

 

 

http://memorix.sdv.fr/5c/www.lanouvellerepublique.fr/actualite/infos-departementales_articles/36/argenton/36006/476897134/Position1/default/empty.gif/5768566e746c55685942634142316d63
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La Compagnie des Voyageurs Ephémères 

 

Siège social  

Maison des Associations 

34, Espace Mendès France 

36000 CHÂTEAUROUX 

 

Email : lesvoyageursephemeres@orange.fr    

 

Licence d’entrepreneur du spectacle : 2-1054968 

Code APE : 9001Z 

 N° Siret : 522 852 755 00027 

 

Agrément des Associations de Jeunesse et d’Education Populaire : 12-36-007 

Agrément Education Nationale  

 

www.compagniedesvoyageursephemeres.com  

 

 

CONTACT 

Directrice artistique  

Anne-Elisabeth PRIN 

06 77 90 76 29 


